
L’inquiétude de la rentrée a éclipsé le
Covid

Reportage

Elle n’avait pas résonné dans la cour depuis deux mois. La sonnerie du collège Emile-
Maupas a retenti tôt, hier jeudi, pour la rentrée des classes. Dès 8 h 15, une foule s’est
agglutinée dans la cour de l’établissement. Accompagnés de leurs parents, les nou-

veaux élèves de 6e patientent pour rejoindre leur classe.

« J’ai l’estomac complètement noué, lance Joy en se tordant dans tous les sens. Je ne
sais pas si je serai avec mes amis, j’ai un peu peur d’être seule. » À côté d’elle, sa sœur
jumelle Lily avoue ne pas être « rassurée non plus. »

Les deux jeunes filles de 11 ans ne seront pas dans la même classe, elles en sont main-
tenant sûres. Leurs parents en ont fait la demande. « Il est temps de couper le cordon !
Il faut qu’elles deviennent autonomes  », explique leur père en leur jetant un regard
attendri.

La rentrée en 6e est un grand pas pour les élèves, comme pour leurs parents. Aurore
tend l’oreille pour savoir si le nom de son fils va être prononcé. À la fois émue et angois-
sée, elle a tenu à être à ses côtés pour la rentrée.

« C’est un vrai changement. Ils grandissent, on a l’impression qu’ils nous échappent,
partage-t-elle en souriant. Et c’est bien normal  ! Finalement, on est aussi stressés
qu’eux. » Son fils, Gabin, acquiesce : « C’est vrai que ça fait bizarre. J’avais l’habitude
d’être dans une petite école, à Maisoncelles. En plus, je suis l’aîné, je suis le premier à
passer par là ! »

Entre trac et excitation

Mais l’entrée au collège n’est pas la seule grande étape dans le parcours scolaire d’un
enfant. L’arrivée au lycée est source d’angoisse. Au lycée Marie-Curie, des petits
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groupes se sont formés devant la grille. Les ados avouent être partagés entre excitation
et trac.

« Ça va ! On va y aller au feeling. Je pense que ça va être marrant », lâche Mathéo, âgé
de 14 ans, entouré de ses copains. « Forcément, on stresse un peu mais c’est bien, on
va devenir plus autonome et adulte », assure Evan, 15 ans.

Pas un mot sur le Covid-19. La crise sanitaire fait désormais partie du quotidien des
élèves. «  On est tous vaccinés. Il y a juste un truc qui est chiant, c’est le masque.
Quand est-ce qu’on va pouvoir l’enlever ? » se demande un autre groupe d’amis un peu
plus loin. «  Aucune idée, mais au moins on est tranquilles, on va pouvoir suivre les
cours en présentiel », répond Lana, 14 ans, avant de passer à un autre sujet.

Garance FEITAMA.

Ces élèves ont quitté le collège de Saint-Sever pour intégrer le lycée Marie-Curie de Vire Nor-
mandie. Ouest-France


